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Kmocomprimé, à chaud. géonsu com-
primée à froid. ZOTOue demi-fii. lemme
naît. Ecrous en acier tourné. Ecrous s
laiton carré. et hexaçonaux. Ecrus c
laiton molist4.. Vis darrét..Vis à Grh
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Ontario Silvor Co., Limâ.d,
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Collier%, Feurebettes, Coutellerie,
et Ar'tises eu Plaqué.
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Théatro NATIONAL
DrautîuVaudeville flomédie

(.EO. GAUVREÂU. Directeur-propriétaire.
S cinaie du 261 Septembre

DERNIER AMOUR
ilièce ein 4 actes de Georges Ohuet.

Coin Beaudry et Ste Catherine Est.
gr Le seul théûtre français à Montréal

S1 vous -APPROUVE
la ligne de conduite du " PRIX COU.
RANT ", abonnez-vous.

Falteebeà connaîtra à vos amis, anunez-
Ie à s'abonner.

parlez-en à vos fournîsmileurs lafin qu'ils
et rendent compte de I'efiltl de sa
publclti.
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sîtuîess l)habitudî' ces hoiinîit-.4 ont aie
v0liteli leur travail uln peu ieux~ quie
tlaitiiiti; Ils ont solgii4i la quîalité, foi iii
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Il il dles aigentsa quei nlous niavonis Pi
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linur huecc's on (le leutr Inisuccès
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iiiandvii il*i.tissrauce, saina e'xercer le iltolît
dri' miii iii ci qnl conceerne' lit cltissiflIa-
tionl lit deîscriptioni îles ocupîaitionts, on
tout att détalil. ("est conttre' lii que le
pitei'ni (leIs ii se pilainut qhu'un exposé

Iiîae iii a é'té fat. que les (xirtionà3
dl~it poi>]ce tie lui otit lias été exiiliquéeq,
ic tC et agent nle fera jamtais dle pro-

kurés, piarce sni'l fait !zon travail A la lé-
gèe Il dtru it ses perspectives îi'afftîl-

res et se' fait lat répuntation dtun hiommte
ii u (111io le lent avoir conifianîce.

l'it antre agent en vole toujou rs sont rihl-
1port iýn retard. Il est en retard pour se
itifttre an travail, pour tenir ses engage-
ittents, ptour s'occupîer des r&'laiiatl«is;
il i st devancé par ses concurrents, parce
qlia néglige son travail. Il reste tou-
Jouîrs en arrière, s'excusant e't dionnfat
îles explications ani lieu d'arriver en
tenmps voulu et de livrer la nmarchandiise.

l'it autre encore a une liste extrêmne-
mient longue de polices abandonnuées, ce
quii signifie invariablement une forte pîro-

liortlon de réclamnations. Il est habile, il
liet pîrendre des contrats d'assurance,
misi Il lie s'intéresse qu'à ce qu'il touche
sur une police. Il ne se fait itas un plus1
fort revenu, parce qu'il néglige son tra-
vail en ne mainîtenant pas en vigueur
les assurances qu'il a prises. C'haque per-
sonne qu'il assure a de l'influence sur
ud'autres personnes, et Il perd le bénéfice
île cette Influence, quand Il ne diminue
pias le nombre des abandons de polices.
Cet homme ne fait pas de îirogréi dans
la compagnie, parce que ses affaires ne
liii rapiportent pas de résultats nets.

On peut même trouxer des ugents qui
liassent beauouip de temps à chercher des
stratagèmes pour tromper la compagnIe.
Quelques-uns ont essayé de réduire les
primes, d'autres, de grossir le montant
dles réclamations, et de partager la soin-
nie ainsi détournée, etc. Ces hommes réus-
sissent rarement, restent peu de templs
dans la conmpagnie et se font du tort à
eux-ninhes plus qu'à toute autre person-
nie.

Coîniýarez ces hommes qui font leur
travail à )a légère à l'agent qui réussit,

Spi explique avec soin les condlitions
'une police, de telle sorte que chaque

assuré sait exactement ce qui'l achète;
qui conseille aux Dorteurs de polices de
piayer p)romp)tenment leurs primes et qui
harcèle ceux qui ne lui apportent lias
leurs p)rimnes; qui envoie piromp)temtent
des rapports exacts conmplets at bureau
principal; (lui fait avec soin des enquêtes
sur les réclamations et veille à ce que
chlaque assuré reçoive tout ce à quoi il a
droit et pas davantage; qui ne craint ja-
mais de rencontrer un assuré ou un ri-
val, pêrce qu'il fait strictement. son de-
voir, qtl'il agit honnêtement avec tout le
nmonde et fait son travail sérieusement.
Voilà l'homme qui avance et réussit. Tout
homme a avantage à faire son travail
consciencieusement.
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